
"Nkurunziza reste sourd aux leçons de l’histoire", analyse la presse du Burkina Faso

   Le Pays, 19 dÃ©cembre 2014  ALTERNANCE AU  BURUNDI : Nkurunziza persiste et signe  Au fur et Ã   mesure
quâ€™approchent les Ã©lections lÃ©gislatives et prÃ©sidentielle de mai et juin  2015, le mercure monte au Burundi. En effet, la
polÃ©mique enfle autour de la  Commission Ã©lectorale nationale indÃ©pendante (CENI), chargÃ©e de lâ€™organisation  de ces
Ã©lections, qui est accusÃ©e par lâ€™opposition, dâ€™orchestrer des fraudes  massives dans lâ€™enregistrement des Ã©lecteurs, au
profit du parti au pouvoir.  Pour cette raison, lâ€™opposition exige la dÃ©mission hic et nunc de cette  institution.
 Du reste, le  gouvernement lui-mÃªme avait reconnu des irrÃ©gularitÃ©s dans lâ€™enregistrement des  Ã©lecteurs et avait promis
de rectifier le tir. Toutefois, au lendemain de la  clÃ´ture des opÃ©rations dâ€™enrÃ´lement, malgrÃ© la dÃ©nonciation de ces
irrÃ©gularitÃ©s  non seulement par lâ€™opposition politique, mais aussi par la sociÃ©tÃ© civile,  lâ€™Eglise et les mÃ©dias, la CENI sâ€™est
dit Â« trÃ¨s satisfaite Â» de leur  dÃ©roulement.  Cela a eu pour  effet de courroucer davantage lâ€™opposition qui se dit
dÃ©terminÃ©e Ã  faire barrage  Ã  cette forfaiture, et Ã  organiser au besoin des manifestations pour arrÃªter le  processus
Ã©lectoral, Ã©tant donnÃ© que cette fois-ci, il nâ€™est pas question pour  elle de boycotter les Ã©lections.  En tout cas,  lâ€™ancien
rebelle devenu opposant, Agathon Rwasa, qui sâ€™est exprimÃ© au nom des 18  partis de lâ€™opposition, nâ€™est pas passÃ© par
quatre chemins pour dÃ©noncer une  collusion entre la CENI et le parti au pouvoir, dans le but de permettre Ã  ce  dernier
de remporter les Ã©lections par la fraude, en distribuant massivement des  cartes dâ€™identitÃ© irrÃ©guliÃ¨res aux partisans du
pouvoir.  Cela renforce  les soupÃ§ons de lâ€™opposition sur la volontÃ© du prÃ©sident Nkurunziza, au pouvoir  depuis 2005, de
ne pas respecter les rÃ¨gles du jeu dÃ©mocratique dans son pays,  au terme de son deuxiÃ¨me et dernier mandat
constitutionnel.  Tout porte Ã   croire que le successeur de Pierre Buyoya persiste et signe, dans sa volontÃ© de  trouver
une astuce pour rester au pouvoir, en violation des accords dâ€™Arusha,  les mÃªmes qui lui avaient ouvert le chemin du
palais prÃ©sidentiel. Quel Ã©goÃ¯sme  !  Les dictateurs  trouvent toujours des raisons Ã  leur forfaiture  Si tel est le  cas,
Nkurunziza sera restÃ© sourd aux appels de lâ€™Eglise catholique burundaise et  aux leÃ§ons de lâ€™histoire qui, pourtant, sont
riches en enseignements et en  exemples Ã©loquents dont le plus rÃ©cent est celui de lâ€™ex-prÃ©sident burkinabÃ¨  Blaise
CompaorÃ©. Sur quoi Nkurunziza se fonde-t-il pour se braquer ? Lui seul le  sait. Quoi quâ€™il en soit, les dictateurs trouvent
toujours des raisons Ã  leur  forfaiture, en se disant que leur cas est tout autre, et leur peuple diffÃ©rent,  jusquâ€™Ã  ce quâ€™ils se
rÃ©veillent un jour, surpris par le cours de lâ€™histoire. En  tout cas, lâ€™Histoire a de ces secrets dont il faut savoir lire les signes
et  craindre les effets. Seulement voilÃ , il est difficile dâ€™Ã©chapper Ã  son destin.  Et si le ciel en a dÃ©cidÃ© ainsi, mÃªme les
conseils les plus avisÃ©s tomberont  toujours dans lâ€™oreille dâ€™un sourd, jusquâ€™Ã  ce que lâ€™entÃªtÃ© voie sâ€™accomplir son  destin. 
Ceci dit, face  Ã  cette montÃ©e de tension dans ce petit pays des Grands lacs, lâ€™on se demande si  les Ã©lections auront lieu
Ã  bonne date, et lâ€™inquiÃ©tude gagne la communautÃ©  internationale, dâ€™autant plus que les prÃ©cÃ©dentes Ã©lections,
notamment en 2010,  avaient Ã©tÃ© Ã©maillÃ©es de violences.  Câ€™est le lieu  dâ€™interpeller lâ€™Union africaine (UA) et la
CommunautÃ© Ã©conomique des Etats  dâ€™Afrique centrale (CEEAC), afin quâ€™elles sortent de leur lÃ©thargie et de leur 
mutisme, car ces organisations ont la fÃ¢cheuse habitude de laisser faire, pour  aprÃ¨s venir jouer les pompiers. Il est
impÃ©ratif que lâ€™institution continentale  et les autres entitÃ©s rÃ©gionales et sous-rÃ©gionales prennent leurs  responsabilitÃ©s
pour adopter une charte qui permettrait de rÃ©soudre  dÃ©finitivement la question de lâ€™alternance, pour mettre lâ€™Afrique Ã  lâ€™abri
des  crises rÃ©pÃ©tÃ©es liÃ©es Ã  la gouvernance politique. Ceci, dans le but de raffermir  la dÃ©mocratie sur le continent. 
Autrement, il  reviendra toujours aux peuples africains de prendre en main leur destin, pour  Ã©crire leur propre histoire,
avec toutes les consÃ©quences et autres dommages  collatÃ©raux que cela peut engendrer.  OutÃ©lÃ© KEITA   NdlR : Le
Pays est un quotidien d'un groupe de presse privÃ© du  Burkina Faso 
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